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Pourquoi ç Le Monde è sôengage  
dans lô®ducation ¨ lôinformation  

 

 

Le Monde a décidé de s’engager dans une démarche d’éducation à l’information, à 

destination des collégiens et des lycéens, par le biais d’interventions en classe et par la mise 

à disposition, sur son site Internet, de contenus pédagogiques. 

 

Ce projet est né d’un constat : toutes nos démarches de pédagogie que nous lançons au 

quotidien à travers nos articles ou par l’intermédiaire d’opérations plus ponctuelles comme le 

Décodex sont essentielles. Mais nos articles ne s’adresseront jamais qu’à nos lecteurs ou – 

du moins – à des personnes qui ont l’habitude de s’informer. Alors, comment donner, au 

plus grand nombre, les clés de compréhension pour naviguer dans l’océan de l’offre 

médiatique ? 

La question est d’autant plus grave à une époque où tant de fausses informations, rumeurs 

et autres complots sont diffusés à grande échelle sur les réseaux sociaux, ces plates-formes 

d’échanges devenues médias, et où les recommandations de nos contacts valent hiérarchie 

de l’information. À tel point que Facebook a été accusé d’avoir influencé l’issue de l’élection 

américaine de novembre 2016, en laissant proliférer les fausses informations. C’est à cette 

occasion que s’est popularisée l’expression ç fake news è, qui désigne les informations 

volontairement trompeuses empruntant les codes et la présentation de la presse 

traditionnelle. Un ennemi difficile à combattre, puisqu’une analyse ne sera jamais autant 

diffusée que le mensonge d’origine. 

Au-delà de notre travail quotidien de journalistes, il nous a semblé essentiel de revenir à la 

base du problème, et d’expliquer aux adolescents, particulièrement vulnérables aux fausses 

nouvelles, ce qu’est une information, pour qu’ils apprennent à adopter, pour eux-mêmes, 

des réflexes journalistiques. Ceux que tout le monde devrait avoir en tête quand il lit, écoute 

ou regarde un document. Ce que je lis, est-ce une information, une opinion, une rumeur ? 

D’où vient-elle ? Est-ce du discours rapporté ? Cette image que je vois, de quand date-t-elle 

? A-t-elle déjà été utilisée dans un autre contexte ? Etc. 

 

 



 

 

C’est pour toutes ces raisons que Le Monde a décidé de s’engager dans l’éducation à 

l’information. Notre objectif est de participer à l’effort déployé par l’éducation nationale 

depuis la rentrée 2016 et de donner aux élèves les clés pour une lecture critique et 

distanciée de ce qu’ils lisent ou consultent tous les jours à la télévision ou sur leur 

smartphone via Facebook, Twitter, Snapchat et autres réseaux sociaux. 

En complément du Décodex lancé jeudi 2 février sur Le Monde. fr, nos journalistes ont mis à 

disposition des internautes une série de fiches pédagogiques destinées à guider leur lecture 

au quotidien. Nous expliquons notamment pourquoi il est important de vérifier une 

information avant de la partager, la manière dont on peut juger la fiabilité d’un site ou vérifier 

une rumeur qui circule sur les réseaux sociaux. Des vidéos déclinant ces thématiques sont 

également en ligne et peuvent servir de support aux enseignants pour leurs cours. En outre, 

nous avons développé un kit pédagogique à destination des professeurs, qui comprend des 

exercices pratiques. 

Pour tenter de répondre un peu plus à la demande des enseignants, un groupe de 

journalistes volontaires s’est constitué au Monde, prêt à aller faire des interventions en 

classe, sur la base de ces contenus, et pour expliquer leur métier, dans une tentative de 

démystifier toujours un peu plus les idées qu’on se fait d’une profession si visible et si peu 

connue à la fois. 

D’ici à la fin de l’année scolaire 2016-2017, nous tâcherons d’intervenir dans différents 

établissements, aussi bien généraux que professionnels, de la 6e à la terminale. Cette 

première phase exploratoire nous permettra, grâce aux retours des élèves et des 

professeurs, de proposer un projet pédagogique plus ambitieux pour la rentrée de 

septembre 2017. Aussi, nous lançons un appel aux enseignants intéressés par cette 

démarche et les invitons à nous contacter pour organiser une rencontre avec leur classe 

avant le début du mois de juillet. 

Si vous °tes int®ress®, nôh®sitez pas ¨ nous contacter sur lôadresse 
projet-education@lemonde.fr. En attendant, voici un guide complet pour v®rifier 
lôinformation, qui pourra servir aussi bien ¨ nourrir des supports p®dagogiques quô¨ 
tout citoyen. 

 

 

 

http://abonnes.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2017/01/23/decodex-pourquoi-il-est-important-de-verifier-une-information-avant-de-la-partager_5067720_4355770.html
http://abonnes.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2017/01/23/decodex-pourquoi-il-est-important-de-verifier-une-information-avant-de-la-partager_5067720_4355770.html
http://abonnes.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2017/01/23/decodex-comment-juger-la-fiabilite-d-un-site_5067739_4355770.html
http://abonnes.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2017/01/23/decodex-verifier-une-rumeur-qui-circule-sur-les-reseaux-sociaux_5067723_4355770.html
http://abonnes.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2017/01/23/decodex-verifier-une-rumeur-qui-circule-sur-les-reseaux-sociaux_5067723_4355770.html
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Pourquoi il est important de v®rifier  
une information avant de la partager  

 
 

Cela nous est arrivé à tous : nous voyons une information circuler sur Facebook, sur Twitter 

ou un autre réseau social, elle nous fait réagir et nous voulons tout de suite la partager. Rien 

de plus normal, mais attention ! En participant à la diffusion de ces informations, nous avons 

donc autant le pouvoir de faire connaître un sujet qui nous tient à cœur… que celui de « 

piéger » involontairement notre entourage si l’information est fausse. Ce qui peut dans 

certains cas avoir des conséquences dommageables : diffuser une fausse rumeur d’attentat 

peut contribuer à créer une panique pour rien. 

 

Partager une fausse information sur une personne peut nuire à sa réputation et l’exposer à 

des insultes, voire pire.  On peut donc considérer que nous sommes en partie responsable 

des informations que nous partageons. D’où l’importance d’apprendre à ne pas se faire 

piéger soi-même, pour éviter de piéger nos contacts à notre tour. 

 

C’est pour vous aider dans cette démarche que nous avons développé toute une série 

d’outils et de guides pratiques. Ces derniers ne vous permettront sans doute pas de trier à 

coup sûr le vrai du faux, mais ils sont là pour vous éclairer dans vos réflexions. L’idée n’est 

pas d’imposer les contraintes journalistes à tous les internautes, mais de donner des 

moyens à chacun de lutter contre les manipulations ou les informations malveillantes qui 

pullulent. Et de rappeler qu’il n’est jamais trop tard pour rectifier, au minimum, une 

information fausse. 

 

 



 

 
 



 

Quôest-ce quôune information ? 
 

Le mot désigne des faits portés à la connaissance d’un public. Mais pour être considérée 

comme telle, une « info » doit répondre à au moins trois critères :  

 

1. Elle doit avoir un int®r°t pour le public.  
Une histoire de la vie courante comme ç jôai promen® mon chien ce matin è peut être 

intéressante ou attendrissante, mais elle relève de l’anecdote. Une information, en 

revanche, amène quelque chose qui doit concerner le public à qui elle est destinée. Par 

exemple, une agence de presse va raconter un séisme en Italie ou un journal d’information 

va révéler un document prouvant un scandale.  

 

2. Elle doit °tre appuy®e sur un fait.  
Une information n’est pas un avis. Par exemple, dire que l’on préfère le footballeur Cristiano 

Ronaldo à Lionel Messi est simplement une opinion, car votre voisin pourrait tout à fait dire 

l’inverse. En revanche, dire que le premier a fait une meilleure saison en 2016, en 

remportant notamment plus de grandes compétitions internationales et en étant sacré 

meilleur joueur de l’année, c’est une information, car cela s’appuie sur des faits.  

 




